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HEROBRINE

Le dragon infecté par le virus de Herobrine survolait l’Ender, ses yeux blancs brûlants de haine.

— Je prendrai ma revanche sur toi, Gameknight, grommela la bête en entamant un large virage.

Battant de ses ailes puissantes, Herobrine se dirigea vers une grande tour d’obsidienne pourpre. Au sommet de la sombre colonne, un cristal d’Ender délicatement gravé flottait, scintillant, au milieu d’un brasier. Lorsqu’il s’approcha, un rayon de lumière jaillit du joyau et frappa le dragon, régénérant ses PV et lui redonnant de l’énergie. Revigoré, Herobrine esquissa un sourire carnassier.

Il dévia sa trajectoire et survola la grande étendue de pierres d’Ender qui flottait en dessous de lui. L’île de blocs jaune pâle était environnée par les ténèbres infinies du Néant. Tel était son domaine à présent, un territoire si restreint qu’il enrageait de se sentir captif.

— J’en ai assez d’être coincé ici, dans l’Ender, mugit Herobrine dans les ténèbres. Je dois m’échapper pour faire souffrir mes ennemis.

En baissant le regard sur le paysage pâle, il distingua un grand nombre d’Endermen agglutinés les uns contre les autres. Leurs corps noirs ressortaient clairement sur le jaune insipide des pierres d’Ender. Soudain, un de leurs congénères apparut au milieu d’eux en se matérialisant dans un nuage de particules pourpres. Lorsque les volutes couleur lavande se dissipèrent, Herobrine s’aperçut que le nouveau venu était différent des autres. Son corps était rouge sombre, comme du sang séché. Il reconnut aussitôt son général, Feyd, le roi des Endermen.

Herobrine fondit sur le groupe, avant de déployer ses ailes immenses pour ralentir sa descente et atterrir gracieusement devant la troupe de créatures. Aussitôt, chaque Endermen inclina la tête devant lui, en hommage à leur Créateur. Ceux qui avaient commis l’erreur de lui manquer de respect l’avaient payé de leur vie.

— Créateur, quels sont vos ordres ? demanda Feyd en s’avançant d’un pas.

— Qu’as-tu appris sur mon ennemi, Gameknight ? demanda Herobrine.

Les yeux du dragon brûlaient telles des flammes blanches.

— Mes Endermen n’ont pas retrouvé sa trace, mais nous poursuivons les recherches, répondit Feyd.

— Il me le faut ! s’écria Herobrine en claquant ses énormes crocs comme un piège à loup mortel. Il faut le trouver et le punir de m’avoir emprisonné dans cet horrible territoire désolé. Il n’y a rien à détruire, ici, et cela me rend fou.

— Je comprends, dit Feyd tout en reculant prudemment d’un pas.

— L’Ender est une prison minuscule, poursuivit le dragon. Je sens les parois du Néant se refermer sur moi. Je ne tiendrai pas une minute de plus dans cet endroit… Je dois me libérer.

Les yeux de Herobrine flamboyèrent encore plus fort alors que sa rage redoublait d’intensité.

Les Endermen en face de lui reculèrent davantage, car ils avaient appris qu’il était dangereux de rester au côté du Créateur lorsque son regard était aussi intense.

Bouillonnant de colère et de haine, Herobrine ferma les yeux.

Il faut que je sorte d’ici, d’une manière ou d’une autre…, songea-t-il. MAINTENANT !

Lorsqu’il se trouvait dans un corps normal, le tisse-ombre maléfique pouvait se téléporter où il le souhaitait, y compris dans l’Ender. Hélas, sous sa forme de dragon, ses pouvoirs semblaient absents… ou bien cachés quelque part dans son esprit.

En se concentrant de toutes ses forces, Herobrine visualisa son corps entouré de particules de téléportation violettes. En puisant au plus profond de son âme, il fit tout pour réaliser son souhait, cherchant dans les replis de son esprit le pouvoir dont il avait besoin.

Un fourmillement parcourut son corps, comme si des millions de petits insectes trottinaient sur sa peau.

Il l’ignora.

Plongeant encore plus profondément dans son esprit, Herobrine chercha ses talents perdus, tout en visualisant des particules de téléportation de plus en plus grosses. Il sentait des pouvoirs familiers dans son esprit : le don de changer les lignes de codes des autres créatures ; la capacité d’entendre la musique de Minecraft créée par la vieille sorcière, l’Oracle ; la possibilité de changer de forme chaque fois qu’il détruisait une créature pour absorber son XP…

Le fourmillement se fit plus fort, passant du chatouillis d’insectes aux piqûres d’aiguilles perforant chaque centimètre carré de sa peau.

Oui, il sentait de nombreux pouvoirs, mais celui qu’il désirait ardemment se trouvait caché, perdu dans les recoins de son âme maléfique.

Je dois le retrouver !

Il plongea encore plus loin dans son être, sondant les ténèbres de son esprit à la recherche de ce qu’il voulait par-dessus tout : un moyen de quitter l’Ender.

Les piqûres se transformèrent en douleur totale, comme si tout son corps était plongé dans les flammes. Au même moment, Herobrine fut pris de vertige, comme si son esprit était ballotté dans toutes les directions à la fois. La plupart des créatures auraient ressenti de la frayeur, mais Herobrine ne connaissait pas la peur… uniquement la colère et la souffrance.

Soudain, le dragon eut la sensation d’être à deux endroits à la fois, comme si son esprit avait été scindé, une moitié restant dans l’Ender et l’autre voguant quelque part. Herobrine entendit Feyd crier quelque chose, mais, voulant éviter toute distraction, il ignora son général. Concentrant toute son attention sur le tréfonds de son esprit, il tomba soudain sur quelque chose de familier, un pouvoir qu’il connaissait intimement…

J’ai trouvé !

Avant qu’il n’eût pu s’en servir, une vache lui meugla au visage. Herobrine ouvrit les yeux et se retrouva face au museau cubique du bovin. Il releva brusquement sa tête noire, effrayant l’animal au passage, et examina les environs.

Il dut étouffer un cri de surprise : il se trouvait au beau milieu d’une plaine herbeuse et couverte de fleurs. Des tournesols jaune vif se dressaient devant le dragon, leurs pétales brillants contrastant vivement avec l’herbe luxuriante qui s’étendait jusqu’à l’horizon. Herobrine était entouré de petites étincelles violettes mêlées à des particules jaunâtres qui virevoltaient comme une brise enchantée. Il s’agissait de résidus de téléportation mélangés à ses pouvoirs de tisse-ombre.

En tournant sa tête géante, Herobrine aperçut un énorme biome de forêt de bouleaux débordant sur la plaine aux tournesols. La masse de troncs blancs s’étendait aussi loin que portait son regard. Au-delà des bois, il distingua vaguement une montagne rocheuse, dont les pics s’évanouissaient dans le brouillard de Minecraft.

Soudain, il sentit une présence à son côté. En courbant le cou, il aperçut Feyd, qui lui souriait d’un air étrange.

— Vous avez réussi, cher Créateur, piailla l’Enderman. Encore une fois, vous avez fait l’impossible. Vous vous êtes téléporté en dehors de l’Ender.

Herobrine contempla son serviteur en souriant. Il déploya ses ailes immenses pour décoller lentement du sol et s’élever dans le ciel d’azur. Éclatant d’un rire joyeux à l’idée d’avoir quitté sa prison obscure, il vira d’un bord à l’autre avant de planer au-dessus du paysage, à la recherche de quelque chose à détruire. Il retrouva alors la vache qui lui avait meuglé dessus et fondit sur l’animal, toutes griffes dehors, déchirant ses PV à coups de griffes aiguisées. La bête clignota en rouge, puis disparut à jamais.

Herobrine éclata de rire.

Il ralentit, puis descendit rejoindre son général. Les silhouettes sombres d’autres Endermen se rassemblaient sur la plaine herbeuse. Le dragon se posa au sol devant ses sbires, baissa la tête vers Feyd et lui adressa un sourire malicieux, ses crocs blancs resplendissant à la lumière du soleil.

— Mes amis, il est temps pour nous de prendre notre revanche sur les PNJ de l’Overworld, grogna Herobrine (Il secoua la queue avec excitation, décapitant les tournesols à chaque soubresaut.) Nous éradiquerons leur infestation et nous les détruirons jusqu’au dernier !

Les Endermen poussèrent des cris d’enthousiasme.

— Si je peux me permettre, Créateur…, glissa Feyd en s’éloignant prudemment hors de portée. Qu’en est-il de l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un ?

Herobrine grogna en entendant le nom de son ennemi. Il braqua ses yeux flamboyants sur Feyd.

— Je lui prépare une petite surprise. Il ne m’échappera pas, cette fois-ci.

Il tourna la tête vers le carré doré du soleil et poussa un cri qui résonna dans le tissu même de Minecraft.

— JE VIENS TE CHERCHER, GAMEKNIGHT, ET J’APPORTE TON TRÉPAS !
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GAMEKNIGHT

Gameknight encocha une flèche et visa la cible, la respiration lente et l’esprit vide. Il se concentra au maximum sur le tir, ajustant légèrement sa position et tâchant de faire abstraction de tout ce qui l’entourait.

Je dois réussir… Tout dépend de ce tir.

Stitcher avait touché sa cible à trois reprises. Il tentait de l’égaler. Ils s’entraînaient l’un contre l’autre en testant leurs talents d’archers et ils en étaient aux trois derniers tirs.

Il ralentit un peu plus sa respiration. Il était certain d’avoir bien estimé le vent. Soudain, il aperçut du mouvement dans la forêt : une chose verte piquetée de noir s’approchait de Stitcher. La jeune PNJ tournait le dos à l’intrus, car elle avait les yeux braqués sur la citrouille qui servait de cible à Gameknight. Celui-ci essaya de se concentrer sur le fruit strié d’orange, mais la créature tachetée avança de nouveau à travers les bois, et il comprit enfin de quoi il s’agissait : un creeper désormais dangereusement proche de son amie.

Il ajusta sa visée, tira, puis arma une nouvelle flèche et décocha ainsi trois traits coup sur coup. Ses projectiles filèrent dans les airs, frôlant les troncs d’arbres et les blocs de feuilles avant de frapper le creeper. À la première flèche, le creeper démarra sa détonation, mais les deux suivantes mirent fin au processus et arrachèrent les derniers PV du monstre, qui disparut dans un léger « pop ».

Stitcher était saine et sauve.

La jeune fille s’approcha de la citrouille en riant. Elle se pencha pour arracher les trois flèches de sa propre cible, puis elle frotta la surface lisse du fruit de Gameknight.

— Tu as loupé tes trois tirs… J’ai gagné ! s’exclama-t-elle en sautillant, ses boucles rousses voltigeant comme des ressorts autour de sa tête.

— Ce n’est pas juste, se plaignit Gameknight. Il y avait un…

— Bla-bla-bla, se moqua Stitcher. Tu as raté et pas moi. Ce n’est pas avec des excuses que tu mettras dans le mille. Admets-le : j’ai gagné et tu as perdu.

Stitcher était si contente que Gameknight ne put se résoudre à lui parler du creeper. Il préféra s’éloigner dans les bois, feignant de bouder. Une fois trouvé l’endroit où le monstre était mort, il ramassa les boules d’XP luisantes et la poudre, puis retourna aux citrouilles.

— GAMEKNIGHT… OÙ ES-TU ? cria une voix à travers les bois.

Gameknight se retourna et aperçut son père, Monkeypants, qui traversait la forêt. Sa skin ridicule (un costume de superman et une tête de singe) contrastait vivement avec les troncs sombres.

— Nous sommes là ! cria Gameknight en agitant son arc au-dessus de sa tête.

En le voyant approcher, il comprit rapidement qu’il allait recevoir un savon : son père avait l’air énervé, les sourcils froncés et le corps tendu.

— Je croyais qu’on devait finir le château ? lança Monkeypants, agacé.

— Bien sûr, répondit Gameknight d’un ton penaud. Je faisais juste une petite pause en tirant à l’arc avec Stitcher. Je comptais revenir bientôt.

— Peut-être, mais tu m’as laissé le sale boulot : bâtir la muraille, insista Monkeypants. Maintenant que nous avons toute l’obsidienne nécessaire, il faut terminer le mur du château. Tu sais à quel point c’est une tâche pénible.

— Tu aurais pu demander de l’aide aux villageois.

— Ce n’est pas la question, rétorqua Monkeypants. C’était censé être notre projet commun… Pourtant j’ai l’impression d’être seul quand il faut se coltiner des tâches ennuyeuses.

— Je suis désolé, je voulais seulement faire une pause, dit Gameknight en baissant les yeux.

— Nous étions pourtant d’accord sur le fait qu’il fallait d’abord terminer la muraille, lui rappela son père. Nous avions fixé un objectif à atteindre avant de faire quoi que ce soit d’autre.

— Je sais… mais je m’ennuyais à poser les blocs d’obsidienne, gémit Gameknight. Je voulais faire autre chose, pour changer.

— Fiston, tu m’as dit vouloir être traité comme un grand… comme un adulte. Pour cela, il faut assumer ses responsabilités et respecter ses engagements. Les gens te croiront et t’estimeront seulement si tu es honnête et sérieux. Je te pose la question : es-tu quelqu’un de confiance ? Si tu déclares que tu vas faire quelque chose, est-ce qu’on peut compter sur ta parole ? Ou bien vas-tu oublier tes promesses sous prétexte que c’est ennuyeux ?

— Eh bien… je… hum…

— Je te l’ai déjà dit : il faut de larges épaules pour endosser toutes ses responsabilités, poursuivit Monkeypants. Est-ce que c’est ton cas ?

Gameknight grimaça en regardant ses pieds.

C’est quoi, le problème ? songea Gameknight. J’ai juste pris une petite pause… Pourquoi en fait-il tout un plat ?

Hélas, il était conscient d’avoir tort.

Son père avait accepté de rester dans Minecraft le temps de terminer le château. Au début, Gameknight avait été ravi de le bâtir avec lui. Cependant, comme pour tous ses projets de construction, il s’était rapidement désintéressé des petits détails ennuyeux. S’ils avaient été des utilisateurs normaux, ils auraient pu faire appel à des logiciels de triche pour avancer plus vite, mais ils ne jouaient pas, ils étaient réellement présents dans le monde de Minecraft.

En apprenant que Crafter, son meilleur ami dans Minecraft, était mourant, Gameknight avait utilisé l’invention de son père, le rayon numériseur, afin de plonger dans le jeu et venir à sa rescousse. Cette fois-là, son père avait insisté pour l’accompagner.

En relevant les yeux vers lui, Gameknight ne put s’empêcher de sourire devant la skin ridicule qu’il avait choisie : un singe vêtu d’un costume de Superman.

Bon sang, quelle idée.

Des lettres brillaient au-dessus de sa tête simiesque, exposant son pseudo de Minecraft à tous les PNJ. Le nom flottait dans l’air comme un genre d’hologramme. Quel que soit le point de vue, les symboles étaient toujours lisibles de gauche à droite : M O N K E Y P A N T S. S’il avait été un utilisateur normal, un mince rayon de lumière serait parti de sa tête en filant vers le ciel. Ces filaments blancs luminescents servaient à relier les utilisateurs au serveur. Cependant, comme Gameknight et Monkeypants avaient utilisé le rayon numériseur de son père (qu’on appelait « Portail de lumière » en jeu), ils n’avaient pas de lien serveur. Ils étaient clairement des utilisateurs, comme l’indiquaient leurs noms au-dessus de la tête, mais pas totalement. Chacun d’eux était un Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un.

Soudain, la musique de Minecraft retentit. Ce n’était pas la mélodie harmonieuse habituelle, qui plongeait Gameknight dans la quiétude et la sérénité. On percevait des notes discordantes et poussives, comme si quelqu’un souffrait.

— Il se passe quelque chose ! s’exclama Gameknight en encochant brusquement une flèche sur son arc.

L’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un se détourna de son père pour examiner la forêt, à la recherche de monstres.

Il n’y a que nous, pour l’instant.

— Gameknight, regarde-moi quand je te parle, l’admonesta son père. Le garçon ignora Monkeypants et continua d’examiner les environs.

— Tu as entendu ? demanda-t-il.

— Quoi donc ?

— La musique de Minecraft, répondit Gameknight. Il y a un problème et l’Oracle nous prévient grâce à la mélodie.

— Eh bien, je n’entends rien du tout, dit Monkeypants.

— Moi non plus, intervint Stitcher, qui avait tout de même sorti son arc et encoché une flèche, au cas où.

— Nous devons retourner au village, déclara Gameknight.

— C’est ce que je n’arrête pas de te dire, répondit Monkeypants. Nous devons finir le mur, et ensuite…

— Oui, il faut vraiment boucler les travaux, poursuivit Gameknight en continuant de surveiller les bois. Je crains que nous n’ayons besoin des défenses du château plus tôt que prévu. Venez, il faut y aller. Nous devons dire aux PNJ de terminer les finitions de la muraille et des défenses du village. J’ai peur que quelque chose de terrible ne soit arrivé dans Minecraft, et je n’aime pas rester dans l’ignorance. Nous devons en parler à Crafter dès que possible.

Gameknight partit à travers la forêt, l’arc enchanté prêt à tirer. Monkeypants et Stitcher lui emboîtèrent le pas. L’un d’eux lui adressa la parole, mais il ne leur prêtait pas attention : il écoutait la musique de Minecraft.

Oracle, que se passe-t-il ? songea-t-il en espérant une réponse de sa part.

Il n’entendit que les sons discordants de Minecraft résonnant dans sa tête. Lui seul pouvait percevoir la mélodie désaccordée.

— Je vous entends, Oracle, dit Gameknight à voix haute. Si vous pouviez me dire quel est le problème, j’apprécierais beaucoup.

Seule la musique dissonante résonna à ses oreilles.

— Que se passe-t-il ? murmura-t-il avant de partir en courant vers le village qui s’élevait derrière la colline voisine.

J’arrive ! pensa-t-il à l’intention de l’Oracle, tout en sprintant de toutes ses forces.

Durant sa course, il rangea son arc et dégaina sa vieille compagne : son épée de diamant enchantée. Agrippant fermement la poignée, il pressa le pas, l’esprit troublé par la mystérieuse musique emplie de souffrance.
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LE PREMIER À TOMBER

Herobrine planait bien haut dans les airs, ses gigantesques ailes noires glissant sur la brise légère qui soufflait toujours d’est en ouest. Virant de-ci de-là, il déambulait dans les airs sans le moindre but. Il était tellement heureux de s’être échappé des cieux confinés de l’Ender qu’il voulait seulement voler sans jamais s’arrêter.

Il fit appel à ses sens aiguisés pour déterminer les limites du ciel. Envoyant sa conscience explorer toutes les directions, il détecta aussitôt les barrières qui encerclaient l’Overworld… Encore une fois, il était entouré par le Néant.

Sous la couche de bedrock qui se situait au plus bas du monde, il sentit la présence des ténèbres menaçantes, prêtes à engloutir ceux assez fous pour traverser cette couche impénétrable. Il savait que le Néant se trouvait là, dessous, mais il ne s’était pas attendu à le percevoir également au-dessus de lui.

Ses pouvoirs d’artisan projetés haut dans les airs lui confirmèrent la présence de la barrière glacée qui l’enfermait dans ce monde.

Cette situation l’enrageait.

Battant des ailes de toutes ses forces, il commença à grimper de plus en plus vite. Herobrine voulait briser cette frontière invisible pour s’échapper de Minecraft. La puissance de son corps de dragon était telle qu’il pensait pouvoir y arriver.

Il poursuivit son ascension à grands coups d’ailes, traversant les nuages de la couche 130. D’un coup d’œil vers le bas, il distingua ses Endermen sur la plaine herbeuse, qui le regardaient s’envoler. Bientôt, il ne vit plus que des points noirs sur fond vert, qui rapetissèrent au fil de sa montée.

En approchant de la limite de construction, à deux cent cinquante-six blocs de haut, Herobrine s’attendit à trouver une barrière infranchissable, mais il ne heurta rien. Sous ses yeux, le paysage commençait à s’estomper dans le brouillard, les détails se mélangeant dans un kaléidoscope de couleurs et de formes. À deux cent soixante-dix blocs de haut, la brume engloutit tout, laissant uniquement les nuages de visible.

En faisant appel à tous ses sens, il sentit au-dessus de lui la présence du Néant, qui semblait rire de ses efforts.

— Nous verrons bien qui rira le dernier lorsque je te briserai, grommela le dragon.

Redoublant d’efforts, il grimpa encore plus vite. Les nuages commencèrent à rétrécir, leurs formes anguleuses se faisant de plus en plus petites. Les rectangles cotonneux finirent par s’évanouir lorsqu’il franchit la limite des trois cent trente blocs. Désormais, il avait pour seule compagnie la face dorée du soleil et le ciel bleu. Battant des ailes de toutes ses forces, il monta toujours plus haut, sans percevoir le moindre changement dans son environnement. Herobrine ne savait plus s’il avançait ou pas… et le Néant restait hors d’atteinte.

Il commençait à enrager.

Le dragon s’arrêta un moment, planant dans les airs en dardant des regards furieux sur tout ce qui l’entourait. Autour de lui, les cieux bleutés restaient identiques, malgré tous ses déplacements. En quelques coups d’ailes, il prit un peu plus de hauteur, sans être sûr d’avoir réellement bougé. La barrière invisible du Néant semblait toujours loin au-dessus de sa tête. Il commençait même à douter de l’existence d’une telle frontière marquant la fin de sa prison. Il n’y avait sans doute qu’un espace infini.

Comment puis-je espérer m’échapper de cette cage, si je ne peux pas en atteindre les barreaux ?

Sa rage grandit en même temps que sa frustration.

Fermant ses yeux où brûlait désormais une lueur blanche, Herobrine essaya de calmer sa colère. Alors qu’il se concentrait pour éteindre la rage fulminant dans son esprit, il entendit un vague tintement musical, à la limite de son ouïe. Lorsqu’il tendit l’oreille, la mélodie gagna en intensité. C’était la musique de Minecraft qui se moquait de lui avec ses belles sonorités et ses douces harmonies.

Sa hargne redoubla, balayant toute pensée cohérente.

Le serveur le tournait en ridicule, raillant ses vaines tentatives d’évasion. Herobrine se sentit encore plus confiné qu’avant. Il percevait l’espace de liberté d’Internet juste de l’autre côté du Néant, mais il savait qu’il ne pourrait jamais passer de force.

Je suis piégé !

— Grrrr ! gronda le dragon avant de hurler à la face de Minecraft : Tu veux me retenir prisonnier de ce serveur ? D’accord ! Laisse-moi te montrer les ravages que je suis capable de causer !

Virant sur le côté, Herobrine tomba en piqué vers le sol. Repliant ses pattes avant et arrière, il fit de son corps un véritable missile d’écailles noires. Le vent sifflait à ses oreilles alors qu’il fonçait vers la terre. Les nuages redevinrent rapidement visibles, puis la plaine émergea du brouillard, grandissant au fil de sa chute. Lorsqu’il perça la couche nuageuse, Herobrine sortit ses pattes pour ralentir légèrement. Il déploya alors ses ailes, réduisant sa vitesse, puis il se pencha pour partir en spirale, approchant de la terre en larges cercles concentriques. Un coup d’œil vers le bas lui révéla la présence de petits points noirs sur le terrain, certains entourés d’un nuage violet : ses Endermen. À cette altitude, on ne distinguait que de minuscules taches sombres, mais il savait qu’ils l’observaient. Tout en volant en cercle, Herobrine crut apercevoir quelque chose au loin. Un second tour lui permit de scruter l’horizon de son œil acéré de dragon.

Il aperçut enfin ce qu’il cherchait : la silhouette d’une grande tour de pierre.

Un village… Un délicieux petit bourg, non protégé… Parfait !

— Assiste à ma colère ! cria le dragon aux notes de musique qui résonnaient encore.

Le reptile décrivit une large courbe et revint vers sa horde de monstres, planant au-dessus de la cime des arbres jusqu’à l’avoir rejointe. D’un coup d’ailes, il arrêta sa course près d’un grand épicéa et atterrit au sommet. Il posa alors son regard brûlant de rage et de frustration sur ses guerriers sombres. Un bref examen de ses troupes lui indiqua qu’il y en avait une bonne cinquantaine avec lui dans l’Overworld, et une centaine d’autres dans l’Ender. Il pouvait faire appel à ces renforts en cas de besoin, mais les cinquante Endermen suffisaient largement pour raser le bourg qu’il avait aperçu au loin.

— J’ai repéré notre première cible, rugit le dragon. Un village se trouve à l’est d’ici. Il sera la première victime de notre campagne de représailles.

Les Endermen poussèrent des piaillements d’excitation.

— Dois-je appeler tous les autres ? demanda Feyd.

Herobrine secoua son énorme tête.

— Ceux-là suffiront, grommela l’Ender Dragon. Suivez-moi.

Herobrine s’envola d’un bond et monta en quelques battements d’ailes à une hauteur de douze blocs, avant d’obliquer vers l’est et de foncer en direction du village lointain. Au sol, ses Endermen le suivirent du regard, leurs yeux blancs brillants d’admiration pour leur Créateur. Grâce à leurs pouvoirs de téléportation, les créatures ne s’embêtaient pas à marcher : elles se contentaient de disparaître avant de se matérialiser vingt blocs plus loin, toujours en direction de l’est. Herobrine sourit en voyant avancer ses guerriers sombres. Depuis les cieux, on aurait dit de petits éclairs noirs zébrant le paysage.

Ils sortirent rapidement de la forêt pour atteindre un biome de savane. La transition entre les deux territoires était clairement marquée par le contraste entre l’herbe gris-vert et les feuillages luxuriants de la forêt d’épicéas. Herobrine sourit en voyant les acacias courbés, dont l’écorce grisâtre semblait terne et sans vie en comparaison avec les immenses sapins qu’ils laissaient derrière eux. Chaque arbre était tordu de manière différente, comme des âmes torturées se tordant de douleur.

Herobrine adorait ce biome.

Des vaches brun et blanc broutaient l’herbe qui recouvrait le sol. Les animaux inoffensifs déambulaient paisiblement, ignorant la vague destructrice qui traversait leur monde. Les Endermen durent esquiver les bovins pour éviter de se matérialiser à l’intérieur de l’un d’eux. Herobrine aurait voulu descendre pour en détruire quelques-uns, mais il résista à la tentation : il avait des choses plus importantes à faire.

La silhouette massive de la tour de pierre commença à émerger du brouillard. Une grande muraille entourait la communauté, protégeant les bâtiments de bois et les habitants. Malheureusement, les PNJ ayant conçu les défenses ne s’attendaient pas à une visite de l’Ender Dragon.

En poussant un puissant rugissement, Herobrine accéléra son vol vers le village. Il décrivit un large cercle autour du bourg, pour être sûr d’être vu par tous les villageois. Les PNJ furent aussitôt pris de panique. Chaque cri de terreur et de stupéfaction face au monstre volant remplissait le cœur de Herobrine d’une joie malsaine.

Il vola jusqu’à la barricade de pierre et donna un violent coup de queue à la structure. Son appendice écailleux brisa le mur, ouvrant un large trou dans les fortifications. Ses Endermen n’avaient pas vraiment besoin d’une telle brèche, car ils avaient déjà commencé à se matérialiser dans le village. Il voulait juste effrayer un peu plus les habitants. Pour que son plan fonctionne, il fallait qu’ils soient paniqués.

— Téléportez-vous dans le village, mes Endermen, rugit Herobrine. Attaquez les couards qui ne résisteront pas !

Les habitants dégainèrent leurs armes pour combattre, mais ils restèrent pétrifiés de peur. La plupart d’entre eux savaient qu’il fallait éviter à tout prix d’agresser les monstres sombres, sous peine de tous les déchaîner. Nombre de villageois se contentèrent de regarder le sol en tremblant. Herobrine aperçut alors un jeune homme, encore au seuil de l’enfance et de l’âge adulte. Feyd le vit également et se téléporta à côté de lui. Le PNJ grimaça et lui porta un coup d’épée. L’Enderman ne disparut pas : il fit juste un pas de côté pour que l’arme frôle son corps sans infliger trop de dégâts, mais en le faisant tout de même clignoter en rouge. Aussitôt, le roi des Endermen poussa un cri suraigu, comme le sifflement d’un train démoniaque. Tous les PNJ se plaquèrent les mains sur les oreilles, tandis que ses congénères présents sur le champ de bataille se mettaient à trembler, la bouche ouverte et les yeux flamboyants. Désormais enragés, les Endermen passèrent à l’attaque à la vitesse de l’éclair, martelant les villageois innocents de leurs poings rageurs.

Herobrine sourit en admirant le spectacle.

En balayant le village du regard, il assista à l’arrivée de nouveaux Endermen. Le cri de douleur de Feyd fit immédiatement enrager les monstres ténébreux. Bougeant à une vitesse folle, ils se téléportèrent un peu partout dans le village, attaquant les PNJ les uns après les autres, sans en épargner un seul. Certains villageois foncèrent vers la tour de pierre, sans doute dans l’espoir de s’échapper par le réseau ferré qui traversait Minecraft. D’autres prirent la fuite par le trou dans la muraille, courant à toutes jambes pour sauver leur vie.

— Laissez-les partir ! rugit Herobrine quand les monstres noirs voulurent s’interposer. Ils préviendront les autres villages de ce qui s’est passé ici. La panique se propagera lorsque les habitants de Minecraft apprendront qu’une armée d’Endermen dévaste leur monde.

Des PNJ esquivèrent les créatures sombres et filèrent dans la tour centrale, avant de fermer la porte derrière eux. Les derniers survivants se traînèrent hors du village, conscients d’avoir peu de chances de survie dans la nature, mais préférant la fuite au combat contre les Endermen et le dragon. En l’espace de quelques minutes, le silence s’abattit sur le champ de bataille, vide de tout PNJ vivant.

Herobrine survola du regard les objets éparpillés au sol, puis il éclata de rire.

— Un beau combat, déclara Feyd à son maître. Pouvons-nous retourner dans l’Ender, à présent ?

— Retourner là-bas ? Jamais ! rétorqua Herobrine.

— Mais nous devons…

— Je ne suis pas satisfait de cette victoire, déclara le Créateur. Il reste encore de nombreux endroits à désinfecter. Même l’idée de détruire tous les villages de l’Overworld me laisse sur ma faim.

Devant lui flottaient au sol les possessions de l’artisan du village : potions, outils, établis, armes et armures. L’épée de diamant du PNJ avait blessé certains de ses Endermen, mais il avait fini par succomber sous une avalanche de poings noirs. L’arme étincelante rappelait quelque chose à Herobrine… ou plutôt, quelqu’un.

Soudain, l’image de son ennemi mortel, Gameknight, lui vint à l’esprit. Les yeux flamboyants, il poussa un rugissement de colère. Feyd s’écarta prudemment du dragon.

— Voilà celui que je dois détruire, déclara Herobrine à voix haute.

— Qui donc ? demanda Feyd. Créateur, quel est votre plan ?

Herobrine battit des ailes et s’envola jusqu’au toit de la forge, avant de braquer ses yeux brûlants comme des soleils sur les Endermen.

— Mes amis, ce jour marque le départ d’une grande invasion, rugit-il. Mes Endermen purifieront l’Overworld et débarrasseront Minecraft de ses pathétiques PNJ. Une fois que nous aurons vidé le monde de ces êtres misérables, nous prendrons notre revanche sur notre ennemi, Gameknight.

Les créatures piaillèrent d’excitation.

Herobrine s’envola d’un bond et monta en haute altitude, avant de se diriger vers l’est.

— Venez, mes amis. Nous devons trouver le prochain village, puis celui d’après, et ainsi de suite jusqu’à la purification totale de Minecraft ! rugit le dragon.

Le monstre baissa alors son regard sur le roi des Endermen.

— Feyd, il va nous falloir plus de troupes. Nous ne pouvons compter uniquement sur la stupidité des villageois pour attaquer tes Endermen et provoquer le combat. Il nous faut d’autres monstres… d’espèces différentes. Occupe-t’en !

— Je dois découvrir dans quelle zombie-ville se terre Xa-Tul… Cela peut prendre du temps, répondit Feyd.

— Je ne veux pas d’excuses, mais des résultats ! Accomplis cette tâche… Je suis sûr que tu sauras extorquer des informations aux stupides zombies afin de trouver leur maître. Fais ce que tu as à faire, mais il nous faut ces troupes !

Feyd leva les yeux vers son maître, puis il s’inclina bien bas. Il sourit d’un air entendu et invoqua ses pouvoirs de téléportation avant de disparaître dans un nuage d’étincelles pourpres.

Herobrine contempla le reste de son armée et grommela son approbation. Il laissa alors ses pensées vagabonder, songeant à son ennemi, Gameknight. L’idée d’affronter l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un sous sa forme de dragon l’emplissait d’une joie malsaine.

— J’ai hâte de te revoir, Gameknight ! cria le dragon tout en décrivant des cercles dans les airs, gagnant en altitude pour mieux contempler le monde qu’il s’apprêtait à conquérir.
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